
DEVELOPPEMENT D'UNE DETECTION NON-
DESTRUCTIVE DES EFFETS DES POLLUANTS 
SUR UNE PLANTE AQUATIQUE MODELE 
 

L'étude des effets du stress sur les plantes repose essentiel-
lement sur des méthodes de détection traditionnelles ba-
sées sur des réactifs chimiques, qui sont généralement 
laborieuses, longues, coûteuses et induisent le sacrifice de 
la plante [1, 2]. L'introduction d'outils innovants basés sur 
les propriétés spectrales des plantes pourrait fournir une 
méthode rapide, non destructive et efficace pour surveiller 
les réponses des plantes face aux stress. Les propriétés 
spectrales d'une plante, c'est-à-dire les performances d'ab-
sorption et de réflexion de la lumière, sont principalement 
déterminées par les pigments, la structure cellulaire et la 
teneur en eau. Les dommages peuvent affecter ces propriétés spectrales, ce qui entraîne des chan-
gements dans la réflectance spectrale de la plante [2]. Dans cette étude, nous nous concentrerons 
sur l'utilisation de deux méthodes non destructives pour estimer la réponse de la plante aquatique 
modèle Myriophyllum spicatum lorsqu'elle est exposée à différents stress ; en effet, cette espèce est 
connue pour sa grande quantité de composés phénoliques, un métabolite secondaire défensif, pou-
vant augmenter face à des facteurs de stress biotiques et abiotiques. D'une part, le Dualex® qui est 
un capteur optique de type pince à feuille qui utilise des longueurs d'onde précises pour exciter la 
chlorophylle, mesurer sa fluorescence et calculer sa teneur dans la feuille [3, 4]. Il peut également 
fournir des indices pour les polyphénols (anthocyanes et flavonoïdes) basés sur leur action sur la 
fluorescence de la chlorophylle, ainsi que l'indice du bilan azoté (NBI) qui correspond au rapport 
chlorophylle/flavonoïdes, et qui est utilisé comme indicateur de l'état de l'azote dans la plante [3]. 
D'autre part, l'imagerie hyperspectral (HSI) qui capture les spectres de réflectance des plantes sur 
une plus large gamme de longueurs d'onde, allant du visible (400-700 nm) au proche infrarouge (700-
1000 nm), permettant d’obtenir des informations sur plusieurs régions d'intérêt [1, 5]. L'objectif de 
cette étude est d’adapter et de valider l'utilisation de ces méthodes non destructives en recherchant 
la cohérence avec les méthodes destructives traditionnelles.  
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